1. Notion de résistance
Objectif E1 : Savoir que l’intensité du courant dans un circuit est d’autant plus faible que la résistance du circuit est élevée.

Pour une tension donnée, c’est à dire connue et fixe, aux bornes d’un système électrique (ou circuit électrique), l’intensité électrique qui traverse ce même circuit sera fonction de la résistance dudit circuit.

On peut facilement s’en rendre compte en réalisant un circuit série comportant une pile et une ampoule : en ajoutant une résistance en série dans ce circuit, on observe une diminution de l’éclat de la lampe, c’est à dire une diminution de l’intensité circulant dans le circuit.

Objectif E2 : Connaître l’Ohm ((), unité de résistance du Système International.
Comme pour toute grandeur physique ou chimique, la résistance d’un circuit, ou d’une portion de circuit ou d’un composant électrique ou électronique, se doit d’avoir une unité.

Cette unité est l’ohm, de symbole ( (la lettre grec oméga, correspondant au Z de notre alphabet).

Ce nom a été donné en hommage à Georg Ohm qui a découvert en 1827 la fameuse loi d’Ohm régissant les courants électriques.

Objectif E3 : Evaluer l’intensité dans un circuit connaissant la valeur de la résistance et de la tension appliquée à ses bornes.

Pour évaluer l’intensité circulant dans un circuit électrique, il faut connaître trois choses : la valeur de la résistance du circuit, la tension appliquée à ses bornes et la loi régissant les courants électriques, communément appelée loi d’Ohm.

Cette loi s’énonce ainsi : la tension aux bornes d’un circuit est égale au produit de l’intensité qui le traverse et de sa résistance totale.

On peut aussi la symboliser mathématiquement par la formule suivante  U = RI

Avec U, la tension aux bornes du circuit,

I, l’intensité qui traverse le circuit,

R, la résistance totale du circuit.

Il suffit alors de mesurer la tension électrique aux bornes du circuit (ou de la prévoir en fonction des informations que l’on possède : secteur, pile…) et de mesurer la résistance du circuit (ou de la calculer à l’aide du code couleur des résistances).

Objectif E4 : Savoir que tous les matériaux n’ont pas les mêmes propriétés conductrices d’où un choix selon l’utilisation souhaité.

Comme vous avez dû le voir en classe de cinquième, tous les fils n’ont pas le mêmes propriétés : certains conduisent mieux le courant électrique que d’autres, certains s’échauffent plus vite sous le passage d’un courant.

Cela est une propriété intrinsèque de la matière et se nomme la conductivité.

Ainsi, suivant la conductivité du matériau, nous serons amener à le choisir ou à le refuser pour l’appareil que nous souhaitons utiliser.

Ainsi, le Fer, de symbole chimique Fe, est conducteur de courant mais pas un excellent, qui s’échauffe assez facilement. Il ne sera donc pas utilisé pour réaliser des circuits imprimés de faible taille qui devraient alors nécessiter un fort refroidissement, mais plutôt pour des appareils chauffant comme les radiateurs électriques. D’autre part, son oxydation rapide le rend impropre à une utilisation en extérieur ou en milieu humide.

D’un autre côté l’or, de symbole chimique Au, est un  excellent conducteur de l’électricité et sera utilisé dans les micro puces pour ordinateurs.

Bien entendu il y a aussi d’autres facteurs qui entre en jeu, comme la rareté d’un matériau (comme l’or et l’argent), sa malléabilité (si les fils cassent trop facilement comme avec l’aluminium), sa longévité (son oxydation plus ou moins rapide pourrait-on dire) et font que les meilleurs conducteurs ne sont pas toujours choisis (cas du cuivre et de l’aluminium où l’aluminium est meilleur conducteur que le cuivre mais bien plus fragile de manipulation).

Objectif E5 : Schématiser un montage permettant de tracer une caractéristique.
Une caractéristique est une courbe particulière en électricité.

Elle représente la quantité d’électricité, c’est à dire l’intensité, pouvant passer dans un circuit ou un élément d’un circuit, en fonction de la tension appliquée à ses bornes ou vice-versa.

Nous allons plus particulièrement étudier la caractéristique d’une résistance, ce qui nous permet, dans le même temps, de vérifier la validité de la loi d’Ohm.

En effet, nous obtenons une droite dont l’équation sera U = aI, avec a le coefficient directeur de la droite.

Il suffit donc de calculer le coefficient directeur de la droite, de mesurer ou calculer la valeur de la résistance puis de comparer les 2 et de conclure.
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